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Chcilia Sarkozy a effectun jeudi une visite riclair en Libye. L&#39;pouse du pritsident franzais,
accompagnme, selon nos informations, du secriitaire giiniiral de |&#39;Elysie, Claude Guiant, a rendu
visite aux infirminres bulgares et au miidecin palestinien dans leur prison de Tripoli, au lendemain de la
confirmation de leur condamnation a mort dans le drame du sida de Benghazi. Elle est ngalement alliie
au chevet des enfants malades a Benghazi et a rencontrin le colonel Kadhafi.

Selon le porte-parole des familles des enfants atteints du sida, Cricilia Sarkozy a promis un appui
miidical et des facilitits pour 1&#39;obtention de visa pour les familles qui ditsirent soigner leurs enfants
en France.

Par 1&#39;envoy# spiicial a Tripoli de RFI, Sylvain Biville.

A Benghazi, Cicilia Sarkozy s&#39;est pritsentiie en « mure de famille », auprus des enfants libyens
victimes, il y a presque dix ans, de la vague de contamination par le virus du sida. A la prison El Jedida
de Tripoli, elle a demandi aux infirminres bulgares et au midecin palestinien de « tenir bon » en
Mvoguant une bonne nouvelle a venir. A deux reprises, elle a inti1 resue par le colonel Kadhafi, a qui elle
a transmis un appel a la climence, de son mari, pour les 6 dittenus.

Pour sa premiure sortie seule sur la scune internationale, Ciicilia Sarkozy s&#39;est attaquine a un
dossier ultra-sensible. Cette discrute visite - pas d&+#39;image, aucun contact avec la presse - avait
surtout un objectif humanitaire. Mais la pritsence, aux cdtits de la Preminre Dame, du secriitaire giiniiral
de I&#39;Elysine, Claude Gunant, a ngalement donnit a ce voyage une incontestable dimension politique.
En diipkchant a Tripoli son rpouse et son plus proche collaborateur, Nicolas Sarkozy cherche a occuper
le terrain, alors qu&+#39;un accord est en vue, qui permettrait aux infirmivres et au midecin de quitter
leur prison libyenne.

« C&+#39;est ce qui s&#39;appelle voler au secours de la victoire », raille un proche du dossier. Les
dirigeants libyens prennent un malin plaisir a se voir ainsi courtisis. Un proche des enfants libyens
sinropositifs s&#39;inquinte, en revanche, de 1&#39;exploitation mindiatique du drame du sida de
Benghazi.

Signes encourageants

Le voyage iclair de Cicilia Sarkozy confirme le vent d&#39;optimisme qui souffle depuis quelques jours
autour de la prison de Tripoli. Jamais I&#39;npouse du chef de I&#39;Etat ne se serait ainsi risquine a
rendre visite aux infirminres bulgares et au midecin palestinien s&#39;il n&#39;y avait pas de solution
en vue. Quelques heures auparavant, un autre signe encourageant itait venu de Washington, avec la
nomination par George Bush d&#39;un ambassadeur amiiricain a Tripoli, une premiure depuis
trente-cing ans !

Cotn libyen, la confirmation, mercredi, de la condamnation a mort des 6 par la Cour suprkme, dans
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I&#39;affaire du sida de Benghazi, a ntii contrebalanciie par une sirie de diiclarations trus conciliantes.
Le chef de la diplomatie libyenne, Abdulrahmane Shalgam, s&#39;est empressin de souhaiter une «
solution rapide ». Et surtout, les familles des enfants contaminiis, qui continuent a croire dur comme fer
a la culpabiliti des infirminres et du mindecin, ont pour la premiunre fois nvoquii 1&#39;idne d&#39;une
libiration. « Nous I&#39;acceptons pour sauver la vie de nos enfants encore vivants », a diclarit a RFI
Ramadan al-Fitouri, dont la petite s&oelig;ur est morte du sida en 2001. Cet ingitnieur de Benghazi,
porte-parole de I&#39;association des familles, qui itait pourtant 1&#39;un des plus intransigeants sur
I&#39;eximcution de la peine de mort, se montre ingalement soucieux de pritserver les relations de son
pays avec |&#39;Europe et les Etats-Unis.

Cette climence a un prix : le versement de compensations aux familles, dont le montant est toujours en
nrigociations. Elles exigeaient au diipart 10 millions d&#39;euros par enfant contamini. Le chiffre final
pourrait ktre dix fois moindre et alimentin essentiellement par des contributions libyennes. L&+#39;Etat
libyen a de tout fason I&#39;0bligation lingale de payer des dommages et intirkts aux familles des 426
enfants qui ont contracti le virus du sida a 1&#39;hdpital de Benghazi, a la fin des anniies 1990 (57
d&+#39;entre eux sont morts depuis) : il a it condamnii, en ditcembre dernier, en tant
qu&#39;employeur des infirminres bulgares et du mindecin palestinien, a verser de 250 000 a 600 000
euros a chaque victime.

Un accord sur les compensations financivres doit intervenir avant lundi, date a laquelle se rirunit le Haut
Conseil judiciaire pour rirtexaminer la sentence. Cet organe politique, pritsidin par le ministre libyen de la
Justice a le pouvoir de gracier les condamnits ou de commuer la peine capitale en une peine de prison,
que les infirminres bulgares pourraient finir de purger dans leur pays, ainsi que le miidecin palestinien,
puisqu&#39;il a obtenu, le mois dernier, la nationalitin bulgare.

(Photo : S. Biville / RFI)
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